
* • • •****•»»• . demande) aux A.A O. leur 
oollaboratlen Ctaque fou que leur déToiss 
ment M sollicité: paiement régulier dea 
cotisations, membres honoraires. Tente des 
tickets de Jeu de des. rechercha des don» 
an TU* de tombola, etc... 

Le président. M. Cyrille Dermaux, après 
avoir remercié de leur expose le secrétaire 
et le trésorier a Instamment demandé a 
toua l'effort nécessaire pour soutenir la 
caisse de secours. 

M. Oermaux a terminé en Invitant tous 
les membres et leurs famille* à assister a 
la soirée annuelle de Saint-Nicola». le dl -
manchs 6 décembre prochain, à 1« h. 

Après l'Inscription des enfants en vue 
de la tète, une belle tombola a terminé 
eette Intéressante réunion. 
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QUESNOY^UR-DEULE 

L'état d'Hïppolyte Vandeweghe, 
le meurtrier de Madeleine Dillies, 

reste stationnaire 
Nous avons fait prendre dimanche au 

début de la soirée, a l'Hôpital de Coml-
nles. des nouvelles de l'état de santé 
d'Hïppolyte Vndeweghe. le meurtrier de 
Madeleine DlUles qui, après avoir commis 
son forfait vendredi soir, dans son loge­
ment au café de l'Union, rue de Lille, à 
Ouesnoy-sur-Deùle. avslt tenté de se sui ­
cider e n se tirant une balle dans la 
tète. 

Gravement blessé e t ayant perdu la 
vue le meurtrier reste en traitement à 
l'Hôpital de Comlnes, sous la garde dea 
gendarmes qui se relaient pour le surveil­
ler da près, quoique l'on garde bien peu 
d'espoir de le sauver. Son état est resté 
stationnaire durant toute la Journée du 
dimanche et al, par miracle. 11 venait à 
an réchapper, 11 est a présumer qu'après 
avoir perdu la vue, 11 perdrait aussi 
complètement la raison. 

nenoe. A Lille, u n garçonnet qui se disait 
abandonné par s o n père. L'enquête a 
aemontré que Isa dires du gamin étalant 
pures haventlons ; 11 s'agit d'un pet i t 
fugueur, récidiviste qui a été rendu 4 
son père, sous-offlcler e n garnison * Lille. 

NORD 

Un tramway provoque 
une série d'accidents i Raume» 

Un tramway desservent la ligne de Va-
lenclennea A Salnt-Amand' a renversé sa ­
medi. * hauteur de la rue Carnot, à ftals-
mea, une octogénaire qui traversait Im­
prudemment les voles. La vieille dame. 
M'"« Juliette Bourcoignlet. a été trans­
portée a l'Hôtel-Dleii de Valenclennea. 

Un peu plus loin, le même tramway 
entrait en collision, à l'entrée de la rue 
de Vlclgne, avec un tramway venant de 
Salnt-Amand. Les deux voitures furent 
sérieusement endommagées et les voya­
geurs qui s'y trouvaient reçurent de 
multiples contusions, du reste peu 
graves. 

LILLE 
L a Confédération touristique 

franco-belge 
recevra, mardi, une délégation 

du Comité belge 
Le mardi 9 novembre, A 15 h. 30. dans 

les ssions du Buffet-Hôtel terminus, pla­
ce de la Oare. à Lille, le comité de la 
Confédération touristique franco-belge 
recevra une délégation du Comité belge : 
cette délégation sera composée de : MM. 
Crequillon. sénateur : De Oroot. prési­
dent du Syndicat d'Initiatives de Mon» ; 
Durleux. secrétaire général de la Fédéra­
tion touristique du Hsinaut. ainsi que 
dr» délégués de Renalx-Blnche-La Lou-
vlère, e t c . . 

Noe amis les Belges viennent saluer 
les membres du comité français qui ont 
été nommés récemment et affirmer une 
fols de plus l'amitié qui attache les deux 
pavs déjà unis par plu» d'un lien. 

On nous prie de signaler que. par sui­
te d'une erreur Involontaire. M. Maurice 
Toussaint, directeur de l'Electrique Lllle-
Roubalx-Tourcolng, a été dmls dans la 
liste des membres du Comité français 
de la Confédération touristique franco-
belge. 

L'assemblée annuelle des membres 
de la Mutuelle de» employés du bâtiment 

et de* travaux public» 
de la région do Nord 

L»s membres de la Mutuelle des Em­
ployés du bâtiment du Nord, se sont réu­
ni» hier à Lille, à l'occasion de leur f i te 
snnuel le . 

La Journée débuta A 10 h., par le dépôt 
aux cimetières de l'Est e t du Sud. d'une 
gerbe de fleurs sur la tombe d i s derniers 
présidents défunts. MM. " 
présidents d'honneur et 
président actif. 

Un peu plus tard les sociétaires et leur 
famille se rassemblèrent au siège du 
groupement. 1. rue Denis Oodefroy. d'où 
Ils se rendirent en cortège Jusqu'au mo­
nument aux Morts. La. des fleurs furent 
«imposées par M. Boury. président du 
groupement. Ce fut ensuite la messe so­
lennelle qui eu t l ieu à l'église Salnt-
Mlchel. M. l'abbé Desmet, cure, prononça 
l'allocution de circonstance. 

A 13 h. 30. un banquet réunissait de 
nouveau les sociétaires, leur famille et 
leurs Invités, sous la présidence de M. 
Crolzler. Inspecteur du travail, représen­
tant M. Carie», préfet. A la table d'hon­
neur, on remarquait la présence de MM. 
Cockempot et Rouzé, présidents d'hon­
neur de la Mutuelle ; Boury. président 
actif ; Dompsln. adjoint au Maire de 
Lille ; le Commandant Polie, représentant 
le général Doumenc ; Degai:aix, président 
o?» Entrepreneurs du Nord ; Bourgols. 
président de la Chambre syndicale de 
couverture-plomberie de Lille. Roubalx. 
Tourcoing : Jonvllle. de Roubalx. vlee-
prèsldent de la Mutuelle; Joncquez. pré­
sident de la Fédération des Entrepre­
neurs, e t c . . 

Au cours do ce banquet des distinc­
tions furent décernées A plusieurs so­
ciétaires et au dessert furent prononces 
plusieurs discours. 

Un piéton est renversé par une auto 
à Sequedin 

En raversant la chaussée dimanche 
matin, au lieu dit < Fort-Mahon > à Se­
quedin. M. Joseph Vandamme. 75 ans. a 
été renversé par l'auto d'un laitier e>s 
la commune. Le vieillard, sérieusement 
blessé a été conduit à l'hôpital de la 
Charité à LlUe. 

U n chauffard blesse un cultivateur 
à Hordain 

Un cultivateur d'Hordain, M. Henri La­
pine, 35 ans. revenait de Bouchaln, où U 
était allé chercher un tombereau «le 
pulpe. 

Monté sur l'un de* trois chevaux de 
l'attelage, 11 s'éclairait d'une lanterne 
tenue à la main. 

Devant la ferme Laurette. sur la route 
nationale, le cultivateur croisa un autre 
attelage. Mais une auto survenant, et 
allant vers Bouchaln. passa entre les 
deux et désarçonna M. Leplne. Quand le 
cultivateur fut relevé. M. le docteur VI-
cune appelé constata qu'il portait une 
blessure grave au genoux droit et de mul­
tiples contusion» «ur le corps. 

Le chauffard qui s'était arrêté puis 
était descendu, repartit vivement en 
éteignant œa phare». 

Un cycliste grièvement b l e u e 
sur la route de Valencienne» à Mon» 
M. André Broutin. contremaître à On-

uaing. »e dirigeait ver». Blanc-Mlsseron, 

conduisant son automobile. Au lieu dit 
chemin d'Kmblise, 11 doubla u n groupe 
de trou cyclistes. L'un d'eux M. Sri 
Flamant, de Quarouble, obliqua sur la 
chemin, pour gagner les Ateliers du Mord 
de l a France. L'automobiliste ne put évi­
ter le cycliste qu i tomba. 

On le raiera sans connaissance, et on le* 
transporta dans une maison voisine, puis 
à la clinique des À.N.F. où M. le docteur 
Oeorget, lui prodigua des soins. 

Six mole au moins sont nécessaires 
pour le rétablissement d u blessé, qui 
souffre de fractures multiples de la Jambe 
gauche, e t de plaies sur le côté gsuche 
de la tète. 
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Un noyé est repêché du canal à Oigniet 
Samedi matin, des mariniers qui cir­

culaient le long de la Deùle, à Olgnles. 
ont ramené le corps d'un noyé. 

Les gendarmes de la brigade d Olgnles, 
avisés du fait, constatèrent q u ' i l 
s'agissait de M. Arthur Lemand, de Ol­
gnles. dont nous avions signalé la dis ­
parition. 

Le corps a été rendu à la famille, après 
les formalités d'usage. 

CONCERTS & SPECTACLES 

Mlle Branca. de l'Opéra, es t u n beau 
soprano dramatique, qui chante avec sen­
timent et Joue avec émotion. 

M. Cabanel. de l'Opéra, sait rester sobre 
de gestes dans :a scène des épèes — c'est 
d'un véritable comédien — et quelle belle 
basse chantante I 

M. Bagarry. ue lOpéra de Marseille, 
complétait admirablement le quatuor, 
dans le rôle de Valcntln. la voix est chau­
de et richement timbrée. 

Mme» Delyse et Martel, dans les rôles 
respectifs de Siebel et Dame Marthe, ont 
défendu avec beaucoup de brio, l'honneur 
de la troupe sédentaire. 

Les choeurs, heureusement renforcés par 
l'Entente tourquennolse. enrichirent en ­
core un beau spectacle, où tout était sans 
critiquas sérieuses-

La Nuit de Valpurgls, ballet du 3e acte, 
vit le triomphe des pointes et de la grâce 
élégante de Mlles Trappenlers. William» et 
Pétersen. 

Tout concourrait en un mot au succès 
d'un spectacle qui se singularise par sa 
richesse pour une scène de province. 

COLISEE 

I cTél. 348.551 . SB 

MATINÉE A 3 HEURES I 

LA GRANDE 
ILLUSION 

I I 
*> plu» grand succès 

du cinéma français 
JEUDI 11 NOVEMBRE : 

Matinée 3 h. 30 - Soirée 8 heures 

Lt JOURNAL DE ROUBAIX ne garantit pat la moralité «fa» • î sesexe ï «ai aesjf 
amencés étais te» calant»*» a Uirt d'information. 

La fête de» Anciens Automobil istes 
et Conducteur» Je char» de combat 

Les anciens automobilistes et conduc­
teurs de chars de combat ont célébré hier 
dimanche leur fête annuelle. 

Dan» la matinée une délégation d j la 
société se rendit au cimetière du Sud 
où elle déposa des fleurs sur la tombe 
de M- Novell!, président fondateur du 
groupement. 

A midi, les Arr.icalistes et leurs Invités 
assistèrent à une messe e n l'église St-
Etlenne. 

A l'Issue de la messe le vin d'honneur 
fut servi au siège. Hôtel Chapln. et la 
Journée prit fin par un banquet qui se 
tint à l'Hôtel de la Colette. 

Le garçonnet errant était un fugueur 
Itous avons relaté hier, qu'un lillois 

avait amené au commlaarlat de perma-

ROUBAIX 
•s La Cocarde de Mimi Pinson » 

•i l'Hippodrome de Roubnix 
Matinée de gala Jeu-il 11 novembre, a 

15 heures. Location ouverte tous les Jours 
Café de l'Hippodrome Tél. 3*0.09 Rx. 331 

€ Rêve de valse », 

à rHippodrome-Théâ t re 
« Rêve de valse ». l'opérette d'Oscar 

Strauss a è.é Interprétée dimanche après-
midi à l'HIppodrome-Théatre devant une 
nombreuse assistance. La pièce était dé­
fendue avec goût et sobriété par une 
troupe excellente qui sut rester dans une 
Juste mesure. Parmi les acteurs, citons 

' d'Ardenne. Jeune et ravissante al­
tesse... d'opérette, et qui chante bien, par 
surcroît. Citons aussi M. Herry, à la voix 
chaude et bien timbrée, et le cocasse 
M. Casy que le public roubaisien retrouva 
avec Joie et qui recueillit comme d'habi­
tude son petit succès personnel. 

Quant A l'orchestre, dirigé par M. Gail­
lard. 11 sut r-vètlr la partition de Strauss 
des mille arabesques qui l'enrobent avec 
tant de grâce. 

« Prenez farde à ht peinture » 

par les Parnassiens 

au Central-Ciné-Théâtre 
Brillant gala de comédie au Central-

Ciné-ThfiUre ; nrlllante rentrée dea 
« Parnassien» » auosi. Encouragée par un 
Adèle public qui reconnaît ae« efforts, 
travaillant elle-même d'arrache-pled. pour 
le «atlafalre. à mettre à la scène de nou­
velles créations, cette excellente troupe 
semble se perfectionner d'année en année. 

Kler. elle présentait aux habitués de 
l'accueillante salle de la rue du Vieil-
Abreuvoir, au cours d'une matinée orga­
nisée pat la Fédération des Amicales de 
renseignement catholique, au profit d-̂  
la Caisse des écoles libres de Roubalx. la 
spirituelle comédie de René Faucholn. 
« Prenez garde à la peinture. » 

Débordants d'humour et de verve bien 
méridionale, menés avec entrain par des 
i. rtlstes possédant bien leur» personnages. 
1-s trois actes de cette alerte comédie se 
déroulèrent sans longueurs, dispensant 
une gaité de bon a'.oi et déchaînant d'In­
terminables éclats de rire. 

M. R. Delmotte soutint avec avance » 
lôle écrasant du docteur Oadaxln : Mlle 
M. Dehouck fut une partenaire criante 
de vérité. lia étalent encadrés psvr dea ac­
teurs de talent, qu'il faudrait tous nom­
mer, MM. P. Neyrlnck. A. de Plasse : Mlles 
Pcdlet. Laga, Clause, et qui se montrèrent 
à la hauteur de leur tâche. 

« Séparation > d'Henriette Cliarraason. 
Jouée en lever de rideau, qui mettait en 
valeur des sentiments d'une pureté et 
d'une délicatesse admirables, gagna à être 
Interprétée par des artiste» aussi sen­
sibles que M. de Fiasse et Mlle Dehouck. 

La Symphonie Peers prêtait, à cette 
séance, son concours toujours ni apprécié. 

Dan» la salle, nous avons remarqué la 
présence de MM. les abbés Canl», direc­
teur des Ecoles libres de Roubalx : Cal-
lens. supérieur de l'Institution Saint-

Louis : Fabre. supérieur du Collège N.-D 
| des Victoires : de M. Mulllez. président 
| de la Fédération de* l'enseignement ca­

tholique. 
Ce dernier, au cours d'un entr'acte. prit 

la parole pour exposer le rôle bienfai­
sant de l'école libre, remercier les dé­
voués acteurs et musiciens et le nombreux 
public qui remplissait la salle. <t recom­
mander une quête au profit des écoles 
libres de Roubalx. 

La matinée de gala 

des jeunes gens du Sacré-Cœur 
C'est devant une très belle assistance 

qu'a eu lieu hier dimanche, la soirée de 
gala offerte par les Jeunes gens du Sacré-
Cœur. 

Le programme était en tous points réus­
si, et l'assistance ne ménagea pas ses ap­
plaudissement», prouvant ainsi sa satis­
faction. 

Ce fut tout d'abord le Jazz fantaisiste 
c André de Flandre », accompagné du 
trot vocal < Bar, Thel et My ». qui, par 
leurs sketches humoristiques, mirent l'aa-
sl-t.anr» en toie, mus la comédie-vaude­
ville « Foulnard s'improvise commissaire » 
souleva dea tempête» de rire. 

Enfin, se déroula sur la scène la comé­
die dramatique de P. Dumalne c La dé­
pèche de minuit ». où le rire se mi le à 
l'émotion et qui obtint auprès du public 
le plu» grand succès. 

Tous les acteurs, ainsi que les musi­
ciens, doivent être vivement félicité» pour 
la façon Impeccable dont Ils accomplirent 
le» différentes tachés qui leur étalent dé­
volues. 

Etant donné le succès obtenu par cette 
première matinée de gala. 11 est prudent 
de retenir ses places au 157, boulevard de 
Strasbourg, pour la seconde représenta­
tion, qui aura Heu le dimanche 14 no­
vembre, à 18 h. 

Prix des places : Fauteuils, 8 fr. ; Pre­
mières. 4 fr. ; Seconde». 3 fr. 

TOURCOING 
Théâtre municipal 

« Faust ». — Partition pleine d'élégance 
et de charme, un des chefs-d'œuvre de la 
musique française, donné dimanche, en 
matinée. 

L'excellent orchestre du Théâtre muni­
cipal, sous la direction autorisée de M. 
Brtazard. ainsi que des artistes qui ont 
acquis sur notre grande scène nationale 
une réputation mondiale, ont rendu ma­
gistralement ces pages pleines d'émotion 
du maître. 

M. Canzolle. de l'Opéra, est un ténor 
dramatique dont l'organe a un registre 
très étendu. Pour lui. la partition de 
Faust n'offre pas de sérieuses difficultés, 
U en a fait une excellente traduction. 

ASINi 
Tél. 357.33 

MATINÉE A 3 HEURES 

LA CRANDE 
ILLUSION 

I n dessin animé - La marche du tenin-
LE CRIME DE M. IMGODK 

aveo 8. Prlm, J. Berry et R. Cordi 

CE SOIR : RELACHE 
Jeudi 11 : mat. 3 h. 3 0 ; soir. 8 h. 3 0 

Vendredi : Un Carnet de Bal 

r i M C M A KIACI '•• n " Jouffrov. 76 
L i n C l f l A N U E L Roubalx |T 34359) 
.Matinée A 3 heures — Kolrée à 8 heures 

LA GRANDE ILLUSION 
LE CRIME DE M. PAGODE 

ON DESSIN 
Mercredi 10 novembre : soirée à 8 heures 

T. S. F, 

T,ïf- O L Y M P I A ,.„„» 
Mstln. 3 h. (prix réduits) - Soirée 8 

LA BAIE DU DESTIN 
MA PETITE MARQUISE 

MICKEV ROBINSON 
I Jeudi 11 noveiu.: Au son des guitare 

avec Tlno Ro**l, et l u e nuit à l'Opèi 
| 

Maison des Tramways * i WZZ 
L'HOMME A AwMl Trtfc 

ICEIIX U t 2"" Ht KEAl ) 

HAIT IOMME TROIS POMMES 
EN EXCLUSIVITE : l-e m s t . h de catch 

DEGLANE - PERF.IRA 

I CRITMER^S 
AVENTURE A PARIS I 

LE FOYER QUIS-ETEINT 
»>asBSBSS»s»«*BB«saa«»r«e»»<»a*BlSBst<«s»»««a»«». 

REX.ROUBAIX I PAX-WATTRELOS 
Matinée 3 h. 3 h. 30 et 8 h. 

Illarrv Baur et Marcelle Chantai dansfj 
NITCHFVO 

(L'AOONIF. D'IN SOl'S-MtRIN) I 
S O N P U S G R . W I I s r r c È s 

avec Marina tCegerth fjj 

„ine-
Ll.undl 

L'ILE DES VEUVES 

RTAlTtr^TÏ.. et 8 h. 15 
IIARRY BAl'R ET LE TOI'RQl K.SVOIS 

SEGARD dans « PARIS » 
PALAIS D'RTfi, Tour 

SUPER SCALA CINE DANCING 

MOUSCRON: A partir! 
k de J heures PEKMANENll 

• Jules Berrv, su /v l'rim. Kate de Nagv.f 
IJ.P. Aumoht dans LE CHEMIN 1)K m o l 
1.IIM l'Exi rntrlque, avec R. Montiomerv) 
|Sur scène: Les Dahlias et Les Linoi. i 

ENFANTS NON ADMIS 

GRETA GARBO - ROBERT TAYLOR «•«». 
LE ROMAN DE MARGUERITE GAUTIER 

d'après La Dame aux Camélias. d'A. Dumas — Un film Inoubliable 
JIM L'EXCEISTRIQVE. C o m é d i e f o l l e m e n t s a i e 

Prog, 

du lundi 8 novembre 1937 
RADlO-P.T.T. NORD à LILLE (Z474 sa.). 

— « h. 30: Variétés. 
6 h. 30: Informations. 
7 h.: Disques: Sélections d'opérettes. 
7 h. 30: Infoi mations. 
7 h. 30: Variétés. 
8 h. 13: Informations. 
I h. 43: Silence. 
II h. 43: Disques: chants. 
12 h.: Emission économique et sociale. 
12 h. 13: Concert: Los Banderillero», peso 

doble (Volpattl): La Muette de Portlcl. 
ouverture (Auber); Ballet de Cinq Mars. 
opéra (OouDod). Au Joli pars d'amour 
iPopy): Rlgoletto, fantaisie sur l'Opéra 
(Verdi): Suite persane (Rubinsteln) : Sym­
phonie Jupiter. 1" mouvement (Mcsart). 

13 h. 13: Informations. 
13 h. 30: Disques: concert de musique 

légère. — Cours de la Bourse de Lille. 
14 h.: Récital d'orgue donné par M 

Delval en la collégiale St-Plerre de Douai 
14 h. 45. Radlo-éducatlve. 
13 h. 45: Concert: Ouverture de « La Ol-

ralda » (Adam): Fantaisie sur «La Bo­
hème» (Pucclnl): 2~« suite d'orchestre 
(Oulraud : Danses norvégiennes (quatre 
danses! (Orlee): Première suite d'orchestre 
«ru Etienne Marcel (Salnt-Saèns): Trois 
préludes N"i 15/11/12 (Chopin): Valse, ex­
traite des « Feuillets de voyage i (Florent 
Schmltt). 

17 h.: La voix de notre Université «Le» 
budgets communaux ». par M. Verschaeve. 
docteur en Droit, professeur aux Facultés 
catholiques. 

17 h. 30: Récital de piano, par M. Mau­
rice Amour, musique française moderne. 

l t h.: « Nos amis les livres ». par M. 
Warlnchlen, professeur agrégé de l'Uni­
versité. 

I l h. 13: Chant par M " Fourneau: a) 
Pourquoi Je t'aime (Bosc. par Fabrice 
Lelnan): h) Air de Mlcaela. de «Carmen» 
(Biset): c Les cent vierges, valse (Lecocq). 

18 h. 30: Emission économique et sociale. 
19 h.: Causerie pour nos auditeurs 

antlals. 
1» h. 15: Chant par M. Gèo Baker- al 

! Tana (Chrlstlné-Rtch'pin): b) Nina Ross 
| iRomberg); c) Rose-Marie (Frlm:>. 
I 19 h. 30: Radio-Journal. 
I 20 h.: Concert de musique populaire, 
i 20 h. 30: Concert symphonlque, donné 

au Conservatoire de Valenclennes. Le sonne 
d'une nuit d'été, ouverture (Mendelssrhn); 

[ Poèmes pour chant et orchestre M. O 
Cathelat: Les animaux de la jingle. de 
R. KlDllng et la musique: Kai, (rxéme 

I «vmohonique). sous la direction de l'auteur 
| André Bloch: a) Chll (Le Vautour) 'Mau-
I rlce Delagei: bl Maktah. berceuse pnoque 
| tMaurice Delaee): c) Themman<ru. chant 

et. danse du Tl<rre (Maurice Delage). M 
OatheVat: Symphonie en ré mineur (Césor 
Franck). 

22 h. 30: Informations. 
RADIO-PARIS (1.S48 m. 2. 80 kir.). — 

S h. 30 :Disques. — 8 h. 50: Gymnastique 
— 7 h. 5: Disques. — 8 h. 30: Disques 
variés. — 8 h.: Aubades matlnalT. — 10 h. 
20: Concerto en ml bémol. — '0 h. 45: 
Conte* .— 11 h.: Disques. — 11 h. 15: 
Chorale mixte roumaine. — 12 h.: Orches­
tre. — 13 h. 10- Chronique psr Pierre Seize. 
— 13 h. 30: Mélodies. — 14 h. 30: Bourse 
— 14 h. 45: Plsno. — 15 h.: Mélodies. - -
15 h. 15: Presse féminine. — 15 h. 25: 
Causeries. — 18 h.: Mélodies. — 18 h. 15: 
Concert. — 16 h. 30: Payes de Marcel 
Schwob. — 17 h.: Musique varié». — 18 h.: 
Radio éducative. — 19 h. 30: Les livres. 
— 20 h.: Poatloue. — 20 h. 15: Mélodies 
— 20 h. 30: La poupée, opéra-comique. 

POSTE P4RISIEN (312 m. 8, S9 k w ) . — 
7 h. 10: Disques. — 9. h.: Joyeuses valses. 
— 9 h. 30. Music-hall. — 10 h. 36: Opéras 
et '.péras-comtques. — 11 h.: Danse. — 
U h. 30: Extraits de films. — 12 h. 3: 
Sérénades. - - 13 h. 15: Mélodies du foyer 
— '.3 h. 36: Opérettes de Lehar. — 17 h. 3: 
Retransmission du L:do — 18 h. 15: Ga­
lette du poste. — 18 h. 30: Œuvres de... 
Franc Nohaln. — 18 h 58: Chronlqtie. — 
'9 h. 20: Guitares. — 19 h. 40: TamDourln 
chinois. — 19 h. 50: Succès de Mistlntniett. 
— 30 h. 15: Jean Loup. — 20 h. 30: Sous 
la lampe. — 21 h.: Tirage de la Loterie 
Nationale. — 22 h. 30: Retransmission du 
Shéhérazade 

PARIS P. T. T. (131 m. 7. 12S kw.). — 
s h. 30: Informations. — 6 h. 40. Disques 
7 h.: Information*. — 7 h. 20: D'squea. — 
7 h. 45: Presse. — 8 h. 15: Disques. — 11 
h. 43: Musique légère. — 12 h. 45: Infor­
mations. — 13 h. 15: Chant. — 13 h. 45: 
Tourisme. — 14 h.: Causeries. — 14 n. 30-
8tatlon Coloniale. — 16 h.: Concert d'orgue 
— 16 h 30' Paies de Vllllers de l l s l e Adam 
— 16 h. 45: Chant. — 17 h : Les ho'nmes 
et les '.1vr?s. — 17 h. 30: Disque». — 17 h 
37: Chronloue. — 18 h.: Sur Béranger. — 
18 h. 15: L'Algérie à l'Expo. — 18 h 30: 
Mélodies. — 18 h. 45: Chansons. — 19 h.: 
Informations. — 20 h.: Compositeurs: Tré-
mlsot — 20 h. 30: Théâtre: La Jasqnerle. 
d'ao-és Mérimée. — 22 h. 30 In'ormstlons 
— 22 h. 45- Valse des libellules. 

LYON-LA-DOl'A (463 m., M k w ) . — 
11 h. 45: Disques. - 13 h : Disques. - 13 
h. 45: Radio-Paris. — 14 h • Concert sym­
phonlque. — 14 h. 45: Rsdlc Cc'lcnlsie. — 
17 h.: Orchestre. — 17 h. 45: Disques — 
19 h.: Sketch. — 29 h. 30: La flile de 
Madame Ancot (Lecocq). 

RADIO-NORMANDIE (269 m. 5). — 10 lv: 
Mélodies. — 11 h : Disques. — !3 h.: Con­
cert. — '4 h.: Disques. — 14 :i 30: Mu­
sique populaire. — 18 h. 5: Le coin de» 
enfants. — 19 h. 45: Mam'zelle Nltojche 
(Hervé). — 20 h. 45: Concert. — 23 h.: 
Café-concert. — 0 h. 30: Danse. 

RADIO-STRASBOL'RG (349 mètres 2). — 
S h. 13: Orchestre — n h. 15 Dlsoues 
— 11 h. 45: Musique léeére. — 13 h.: Con­
cert svmphonlque. — 17 h. 15: Musique de 
chambre. — 19 h 30: Variétés. — 21 !i. 15: 
Violon et piano 

RADlO-TOI'LOrSE (J?« m. 8. 66 kw.) -
12 h. 30: Opérettes. — 13 h. 45. Orchestre 
viennois. — 18 h : Tangos. — 18 h. 15: Me-
lodl-s. — 18 h. 40: Bal champêtre. — 19 
h. 15: Intermède. — 19 h 40: Concert. — 
21 h. 30: Quadrilles. — 22 h. 13: Humour 
et tragédie. 

LANGENBERG (455 m. ». 1*8 kw.). — 
7 h. 30: Musique gale. — 11 h • Mu'lqu» 
militaire. — 13 h 13: Heure gale. — 15 h.: 
Pièces Instrumentales de Haydn, Mozart et 
Beethoven — 16 h. 10: Deutschands. — 21 
b. 20: Chœurs 

NATIONAL (1.506 mètres 156 kw.). — 
10 h. 45: Orgue. — 11 h. 15: Disques. — 
12 h. 25: Concert. — 13 h 15: Orgue. — 
15 h.: Orchestre. — 16 h.: Trio. — 16 h. 30 
Concerto de Mozsrt. — 17 h : Piano. — 
17 h 20: Sextette. — 18 h. 20: Concert 
Mendelssohn. — 19 h.: Variétés. - ïO h 
30: Variété» américaines. — 21 h. 55: Pla­
nistes. — 23 h.: Orchestre. — 23 h. 30: 
Danse. | 

NECROLOGIE 
_C_QNVOIS FUNEBRE 

Mademoiselle Adrlenne COUTEAU, 
Mademoiselle Oermalne COUTKAU. ses «•»-"». • - •» «• 
Monsieur et Madame Albert COUTEAU-DBBOBRT 
Madame veuve Edouard BOUDIN-COUTEAU 
Monsieur Emile MOREL-COUTEAU ' 
Monsieur Oustave ALARD, ses frères et sceurs : J 
Et toute ls famille, 

d n éU^« d r O U en U l .%r»onn. f a . r * * » " « • * . » * • « " » " • O»""» * • • » • « . 

Monsieur Louis COUTEAU 
Ancien Fabricaat de Peignes 

Veuf de Dante' Marie ALARD 
pieusement décédé à Roubalx, le S novembre 1(37, dans sa SS*" — * -
administré des Sacrements de Notre Mère la Sainte XsllM 

Ils vous prient d'assister aux Convoi et Service solennels onl auroast 
lieu le mardi 9 novembre 1*37. A t heures 30, en réalise Samt-Martêa. 
paroisse. •—•-—»*»»•, «•> 

Assemblée à la maison mortuaire. !S9, Orand'-Rue, à 9 heures l t , 
La famtllî recevra lea condoléances à la sortie da l'église. lTSSxa) 

Pompes Funèbre» Générales. 49. rue sékastopnl. Roubalx. Tél. JJ4.21. rl3aaa 

Monsieur Drame PLOUVIER ; 
Monsieur et Madame Cauxas PLOUVIER-LAMELD» • 
Et toute la famille, * 

ent la douleur de TOUS faire part de la mort de 

Madame Désiré PLOUVIER 
née Aline PICAVET 

pieusement décédée à Toufflers. la • novembre 1897, a J'ta» de SI — L » 
funérailles auront lieu le mercredi 10 novembre, A 10 h , en réalise àsToss t . 
«ers. sa paroisse. »-BT-TT am i m u -

Assemblée à la maison mortuaire 54. rue de Roubalx. à • n. es. 

Aujourd'hui, lundi 8 novembre 1937, 
funérailles de : 

ROUBAIX 
M"" V " Louis DUHAUT-DUFERMONT 
A 9 h., église Ste-Ellssbeth. 

TOURCOING 
Monsieur Pierre MAES-COTTHEM 

A 8 h. 40. église Notre-Dame. 
Monsieur André MULLIE 

A 9 h. 30. église St-Elol (Blanc-Seau) 
MARCQ-EN-MARfEUL 

Monsteur Louis LABITTE 
A 9 h. 30. église St-Vlncent (Bourg). 

A RM ENTIERES 

Monsieur Jean-Baptiste P R 0 V 0 S T 

venf de Dame Sophie P R 0 U V 0 S T 
pieusement déc*Mé à Tourcoing, le 7 
novembre 1937. dans sa 80 année. 1-a-
quels auront lieu le Mercredi 10 No­
vembre, à 8 h. 40. en l'ég-llae «Saint-
Jacques, sa paroisse. 

Assemblée à la maison mortuaire, 
208. rue de Roncq, à 8 h. 30. 

De la part des ramilles PROV06T 
et PROUVOST. et de toute la famille. 

Cet avuj tient lieu de fatre-part. 00 

Les personne* qui par erreur ou 
Dmisslon n'auçaipnt pas reçu de lettre 
de faire-part de la mort de 

Monsieur M o u e B E R N A R D 
Ex-Entrepreneur de Peinture 

décédé accidentellement à Roubalx. le 
8 novembre 1937. dans sa 72 année, 
muni du Sacrement de l'Bxtreme-Onc-
tlon. sont priées de considérer le pré­
sent avis comme une Invitation à as­
sister aux Convoi et Service solennels 
qui auront Heu le mardi 9 novembre, 
à 9 h , en l'église Saint-Rédempteur, 

Assemblée à l'église, à 8 h. 45. 
Toufflers. 11. rue de Lys. 

Pompes Funèbres Générales, Roubalx. 

On nous prie d'annoncer la mort de 

M ' Marie-Clémence PENNINCK 

épouse de M. Edmond LEMAN 
Fabricant de peignes 

pieusement décédée à Tourcoing, le 8 
novembre 1937. dans sa 50- année. Ses 
funérailles auront lieu le mardi 9 no­
vembre, à 9 h . en l'église Salnt-Elol 
i Blanc-Seau), sa paroisse. 

Assemblée. 40. rue Béranger. A 8 h. 45. 
(Tram D. arrêt boulevard Descat». 
'Cet avis tient lieu de faire-part, d 

Vous été» prié d'assister aux funé­
railles civl>» de 

Monsieur Edouard VERMOTE 
décédé subitement 4 Croix, le T n o ­
vembre 1937. dans sa SS— • année, Isa-
quelles auront lieu le mercredi U 
novembre, à 15 heures. 

Réunion à .» maison mortuaire, 4 
14 h. 45. avenue Roger-Salengro, 

De la part de: 
M-> Edouard Vermote-Vandentmlca»' 
M. et M»« o . Simoens-Varstnte; 
M«« V" Crombet-Vennote; 
M— J. Vsr.denbulcke. et sas enxansa, 

ses sceurs, beau-frère, neveux et 
nièce, et de toute la famille. 
Conserves de lui un bon 
Croix, le 8 novembre 1807 

On nous prie d'annoncer la xnort da 

Monsieur Jean D E N N E U U N ' 

vatrf de Danse Marthe MARTIN 
pieusement décédé à Tourcoing, m t 
novembre 1937, dans sa Cl» année Ses 
funéralllee auront lieu le Mercredi M 
Novembre, à 10 h., en l'église Salnt-
Elol ,'Blanc-Seaa). aa paroisse. 

Assemblée ohes son gendre' : IC lv 
Herbaut. boulevard Deecat. US, i 

De ls part de M. et Mm. HToBBAOT. 
DENNEULIN et leurs enfanta, et mm 
toute la famille. 

Cet arts tient lieu de faire-part. aM 

REMERCIEMENTS 
ET OBITS 

MOUVAtTX 
Madame veuve O 

A 9 h., église St-Oermaln 

Midimi V A N caunaBRorjcxCB-DHAX 
et son Bis ; 

Madame veuve LKLETJ-DHAL ; 
Et toute la famille, 
très touchés des marque» de sympathie 
qu'ils ont reçues à ls suite du décès de 

Monsieur Jean-Baptiste D H A L 

adressent leurs sincères remerciements 
aux personnes qui ont assisté aux fu­
nérailles ou qui. empêchées, ont expri­
mé leurs sentiments de condoléanoas. 

•OsaxaJ 

LONDRES REUIONAL (342 m. 1. 5» kw.). -
10 h. 15: Servie- «ellgleux. — '0 h. 45: 
Concert. — Il h. 45: Orchestre. — 12 h 30: 
Ballades. — 13 h.: Danses. — l î h 45: 
Orchestre. — 14 h. 30: Piano. — 15 h.: 
Concert. — 18 h.: Récital. — 18 h. 30: 
Orgue. — 17 h.: Heure enfantine. — 18 h.' 
Orgue. — 18 h. 20: Danses. — 19 h. 30: 
Concrrt. — 20 h.. Deux pianos. — 20 h. 20-
Orgue. — 21 h.: Pucclnl. — 22 h. 25- Or­
chestre. — 23 h. 40: Piano. 

BRUXELLES (4SI m. S. 15 k w ) . — 
7 h. 40: Gymnastique. — 8 h. 25' Journal. 
— 12 h.: Disques. — 12 h. 30: Œuvres de 
Messager. — 13 h.: Journal. — 13 h. 10: 
Musique populaire. — 13 h. 30: Disques 
— 17 h.: Danses. — 17 h. 30: Pages choisie» 
de < Paul »t Virginie ». — 17 h. 40: Accor­
déons. — 18 h.: Marionnettes liégeoises. — 
18 h 30: Orchestre léger. — 19 h.: Chro­
nique. — 19 h. 15: Airs célèbres d'opérs* 
de Mozart. — 19 h. 30: Journal. — 20 h.: 
Orchestre svmphcnlque. — 21 h.: Les four­
beries de Nérlne (Théodore de Bsnvll>). — 
: i h. 30: Hommage au compositeur belge 
Auguste De Boeck. — 22 h.: Jouinsl — 
22 h. 10: « Marche des petits soldats dr 
plomb» (Pierné). 

RADIO-rOI'RTRAl (298 mètres). — • h.: 
Musique populaire. — 9 h. 30: Sélections 
et potpourrls. — 10 h. 15: L'Auberge du 
cheval blanc (Lehar). — 10 h. 30. Concert 
varié. — Il h 30: Danses. — 12 h.: Concert-
apéritif. — 12 h. 25: Bourse du travail. — 
12 h. 43: Cithare. — 13 h.: Opérettes. — 
13 h 30: Chants. — 15 h 30: Dlvertls-
sem?nt. . ' 

RAMO-l.rXEMBOl'RG (1.3*4 mètres). — 
7 h. 10: Concert. - I l : Concerts enflais. 
— 10 h. 30: A cœur Joie. — 11 h.: Voix 
adolescentes. — 11 h. 30: La petite ville 
oomlaue. — 11 h. 55: Invitation à i» valse 

— 13 h.: A Venise. — 13 h. M: Informa­
tions. — 13 h. 45: Concert svmpboniqus. 
— 14 h. 30: Disques demandés. — 15 h . 3 0 : 
Concert. — 18 h.: Concerts anglais. — 1T 
h. 55: L'art à l'école. — 18 h. 30: Concerts 
anglais. — 19 h.: Informations. — 1» h. 
45: Chansons par Noèl-Noel. — l t h. H : 
Crochet radiophonlque. — 21 h.: ""urte-
gu?s et chansonnettes mlMtalres. — 22 h. i : 
Musique ancienne. — 23 h.: 

LA SAINTE-CÉCILE 
ROUBAIX 

L'audition da Cercle 
roubaisien 

en l'éflise Saint-Jeaa-Baptiste 
En présence d'une très nombreuse ssaxe-

tance. le « Cercle svmphonlque rmihalslan s 
a donné hier dimanche, en l'église Salnt-
Jean-Baptlste. au cour» de la masse da 
11 h 30. as première audition ds Sslnte 
Cécile. 

Sous la baguette de leur Jeune et talen­
tueux directeur, M. Robert Houssler. las 
quelque trente-cinq musiciens qui compo­
sent cette belle phalange, interprétèrent, 
avec un sens réel des nuances et une par­
faite harmonie, un programme de choix. 

Après « Inspiration », poème svmpho­
nlque d'Alexandre de Tare, et « Adora­
tion ». de FlMppuccl. Ils détaillèrent de 
façon remarquable « La mort d'Axe ». da 
Oriex. et terminèrent leur audition par la 
« Suite d'orchestre ». de Chaminade. 

Blgcalonc que le « Cercle symphonlque 
roubaisien » se fera entendre de mnireasl 
le dimanche 14 novembre, 4 midi, aa 
I église Sainte-Elisabeth. 

* Fen i lk ton du « Journal de Roubaix » du lundi 8 novembre. — N 1 6 . * 

» Au même Ins'arc. (Je tous côtes, sur­
f i rent d'autres étr^s recouverts de ca -
goule ; et porteurs de lanternes. Ils 
c'avancèrrnt lentement vers mol et 
r.i'entjurerent. 

» Puis, lentement, comme Ils étaient 
Tenus, Us se formeront en cor tège , l i s 
uns e n avant, les rutres e n arrière... 

> La eclonne s'ébranla et , de la m ê m e 
voix caverneuse, \ic. de mes deux com­
pagnons, s'adressan* à mol. ordonna. 

> — Marche! 
» A'."••& commença è travers l'abbaye 

une Interminable r 'ocession. 
> PArt: de? la cryi te des Oros P l i i e z 

cil U s'était formé, 1? cortège s'avança 
d'aborJ 4 travers le l 'éfectoirc des H6t?s, 
la Sal le des Chevaliers, l e Cellier, 
l 'AijncnnTle-

Par Pierre LAVAUtt 
» Dans cliaque caiie, le cortège s'arrê­

tait. Les personnages e n cagoule se for­
maient e n rond autr.ui de mol. I ls res­
taient 14 cinq minutes , s l lsncleux, pour 
me regarder de leurs yeux Intérieurs, puis 
Us repartaient. 

» E t / de nouveau, mon effrayant c o m ­
pagnon oi donnai t : 
> — Marche! 

> Nous iragnames ainsi bientôt l'esca-
l.'er des Grands Degrés, qui la i t commu-
-.îqueT le logis «bbatlal avec l'église 
basse... 

> Nous passâmes devant l'église qui 
étai t fermée et atte ignîmes enfin le Cloî­
tre, pa i l l e s u p é r l s u v et découverte de 
la Merveille 

»Tior«qur nous arr'v&mes là -ha ut le 
vent de l'ouest soufflait avec furie... Dca 

nuage3 couraient dans le ciel, révélés 
par un.' lune fanfcvsllque qui les Illu­
mina i t de ses rayon' . I ls passaient sur 
elle cor^me des orr.r>ret sinistres, se AU-
loqualrnt dans sa lumière blafarde, puis 
a l la ient se perdre dans la nuit. 

» Tro^s fols, le cortège fit le tour des 
galeries du Cloître, trois fols. Je fus 
fo lenneî lement entoure par les person­
nages e u cagoule. 

» Api es lesquelles cérémonies, nous 
quit tâmes tout 4 faf. ce lieu 

» Ju^que-14. si j , j n juge par le témoi­
gnage d'-> m e s oreil l ;s , le parcours s'était 
accompli dans le plus grand silence... Je 
me serais cru entouré d'automates opé­
rant sur la scèn? de quelque thé&i.re 
fantastique. 

> Mais dès que le cortège eut quitte 
le Clo i tm s'enfonçtr.t dans les autres 
parties de la Merveul.» un chant l a m e n ­
table s'éleva. 

» Etait -ce u n chant? C'était plutôt un 
cri étouffé, une s o r e de soupir prolongé 
qui semblait s'échapper de poitrines 
humaines et qui 5.e fondait en un rythme 
affreux... 

> CoT.Men de temps dura cette pro­
menade s ingul ier»' J e cherche 4 m e la 
rappeler.. Je n e poux y arriver. 

» Pou- l' instant, j'étais dans une sorte 
d affaissement que Je ne parvenais paa 
à dominer. J e ne voyais qu'en partie 
Je mur.'huis d a n s une deml- inconsc lenc î . 
J'avais la seiiaaUoa d'obéir à dea ordre* 

fiipéricurs. Je m ; croyais, ,V m e sentai t 
réduit 4 l' impuissance. 

» D e temps en temps, l'odeur s l c g u -
llère qui avait u n e nremière fols pénétré 
mes narines et qui ne les avait pas quit­
tées revenait plus forte et J'avais ensuite 
la sensat ion vague q f ' 4 ce moment - :à 
mon engourdissement avait été complet.. . 

> Mais je n e m e d e m a n d t l s pas a lr / s , 
comme Je m e le demande 4 présent, 
comment e t effet peuvait bien se oro-
c'ulre, ni si m e s gardes du corps réali­
saient ' M non sur moi quelque action 
:>:aléflquc. 

> Mou incapacité de penser était aussi 
lorte que mon ineapeeité n'agir. 

» J ; ne pouvais plus que deux choses: 
voir e; souffrir. 

xn 

L t Tribunal dn Mont 

» J'étais maintenant dans une grande 
salle... Mais , 4 moit ié anéanti , je ne par­
venais pas A l'identifier... Cependant, au 
moment où J'écris ces pages . Je m e rap­
pelle avec une pr-Scision singulière tout 
ce qu'elle contenait et les choses é tran­
ges QUI s'y produisirert... C'est sans doute 
que m o u esprit, s 'étsnt dégagé peu 4 SJM 
et p a r tellement des vapeurs capiteuses 
dans lesquelles il .semblait plongé M 
c.c'but. put observer anses net tement 
dans la suite ce q ; l lui eût complète­
ment échappé tout d'abord. 

> Au milieu da la pièce éta i t une tabla 

devant laquelle se trouvaient trois sièges 
Sur la table, brûlait une torche fumejLr 
qui n'éclairait qu'Imparfaitement le lieu. 

» Au début, j'étais seul, assis sur sTA 
banc ou m'avait pincé une m a i n m y s ­
térieuse. 

» îienlOc. par la porte de gauche, entra 
len*.:-ment un personnage revêtu d'i'ne 

cagoule rouge. 
» Une minute après, un personnage 

semblable entra avec la même lent ïur 
par ia porte de droite. 

» P i l s un autre i pauche. un autre 4 
droite et ainsi un long moment , l e 
sorte que j'assistais au plus étrange et 
au plu» fantastlq le des chassés-crolsés .. 

» Les nouveaux ».-rivants se plaçaient 
debout e n dem^-ceicle. autour de la 
table devant laque'le se trouvaient les 
trois s i jges . 

» L3r?qu'une tr?nt»lne de cagoules 
furent entrées. 11 y eut un arrêt... 

» Puis par l'une des deux portes, tro's 
r a g o û t s noires s'avancèrent majestueu-
c»men*' et vinrent se placer sur les trois 
Lièges vides. 

» Enfin arrivèrent 4 leur suite e t re 
tlnret'.t debout trois cagoules r ô t i e s 
? m é e s de bandes noires. 

» — 1 audience e--.t ouverte ! fit celle des 
r* poule • noires qui te troi valt ainsi «u 
milieu et qui m e pat ut présider. 

» L A même vo.'x, après un instant, 
reprit 

» — Hnut Justicier, veuiller faire savoir 
dans quel but nous sommes Ici réunis. 

> — Pour Juger 1 homme qui est d e ­

vant vous. Grand Maître, répondit une 
des c^pou'.es rouges ornées de band<s 
noires. 

> — FP.IU:: ava-.c».; 1 accusé, pronouça 
le Gi%nd Maître et président. 

» D c : x cegoules rr.uges sortirent alo."s 
des rrrgs . ' 'avancèrent vers moi et me 
conduisirent devant la table. 

» — Haut Justicier, demanda le Grand 
Maltr.', quel est c H homme? 

» La cagoule rouge »i noir répondit: 
» — Grand Ma'.r.re, nous l'ignorons. 
> — Q u i , soit fouilléI fit la cagoule 

FrésM^itielic 
» Les deux personnages en cagoules 

î euges .• o i l i s des rangs posèrent alor? 
la main sur mes épaules et se mirent à 
m e d.'iKvuiJler de mes vêtements . 

» O i ine prit rt'abof* le sac de c a r 
que je portais e n bandoulière sous mon 
veston. On en tira divers objets qui 
fu-er.t aussitôt pos->s sur la table et que 
le Haut Justicier éutrméralt ainsi: 

» — U n ciseau 4 f io ld: 
» Un petit ma.-teau; 
» U iw pince ; 
» U n e vrille: 
» U n e l ime; 
» D Î Ï petits flacons... 
» — Que contiennent ces flacons? de­

manda le Grand Maître... 
> Le Haut Justicier en prit un. le porta 

4 la hauteur dea trous formés d a n s le 
haut de sa cagoule et déclara: 

> — Des corrosifs, sans doute. 
» L'Inventaire du sac é tant terminé, o n 

commença celui de m e s poches. 

» Et. au fur et 4 mesure que lea objets 
étaient posés sur la table. 1e Haut Jus t i ­
cier déclarait: 

» — U n revolver chargé de six balles; 
• Des cartouches; 
» D e l'argent; 
» U n portefeuille. 
> — Haut Justicier, veuille» voir at, 

dans ce portefeuille, vous aven des é l é ­
ments suffisants pour établir l'identité 
de cet homme. 

» — Je les al. Grand Maître, fat te p e r ­
sonnage en cagoule rouge e t noir, ararèa 
avoir examiné les papiers qu'il avait 
entre les mains... 

» Au bout d'un instant , n ajouta: 
» — L'homme qui est devant vous nan 

parait répondre au n o m de Bernard ttan 
Rieux. il est 4gé de trente an* et origi­
naire des cotes-du-Nord. . 

> — Haut Justicier, reprit te Q r a n 4 
Maître, qu'est-ce que te Conseil repro­
che 4 Bernard des Rieux? 

» — D'avoir pénétré de nui t dans te 
Monastère, répondit te personnage Iule* 
pelle.-

• D'y avoir apporté des outils «t dan 
a i m e s . 

» De s'y être adonne 4 dos racaa»esxes 
et 4 des t énfleations qui Impliquas»! êtes 
ii tentions coupables. 

> D e former des projets qui ivasueut à 
troubler U tranquillité du Mont «*) 4 
porter atte inte aux droits «te ans asB-
gneurs légitimes. 

U 


